
Appel à la liberté 

 
Liberté, très chère amie, 
Comment peux-tu être définie ? 
Tu nous donnes de nombreuses possibilités 
Mais tu es, malheureusement limitée. 
 
Comme nous, façonnés d’argile, 
Tu es également fragile. 
Toi que tout le monde veut posséder, 
En un claquement de doigt, tu peux nous être enlevée. 
 
Car le pouvoir est grand 
Et les hommes changent en l’obtenant. 
Et s’ils changent de forme, 
Le monde aussi se transforme. 
 
Il peut être totalement métamorphosé, 
Et toi, ne plus sembler exister. 
L’aigle impérial, la faucille avec son marteau et la croix gammée, 
Pendant de longues années, t’ont éliminée. 
 
Faire certains choix peut nous faire peur 
Car, à la tête, peut se trouver un nouveau dictateur. 
Et quand cela devra, de nouveau arriver, 
De toi, nous en serons à nouveau privés. 
 
Il faut tout faire pour te protéger ! 
Mais, comment y arriver ? 
A cette question, on nous répond : « En préservant la paix ! » 
Mais cela ne dure jamais. 
 
Il s’agit d’un cycle infini 
Et le monde entier est au milieu de ce conflit. 
Alors que dois-je faire, Liberté, 
Pour que tu restes à mes côtés ? 
 
Le pouvoir change les gens 
Et tu peux être brisée en deux temps trois mouvements. 
Liberté, tu es fragile, c’est certain. 
Un monstre au pouvoir peut signifier ta fin. 
 
Pourquoi le monde peut-il être si cruel ? 
Pourquoi la vie n’est-elle pas toujours belle ? 
Sans toi, Liberté, on vit dans un carnage 
Ou à l’intérieur d’une cage. 
 



Les monstres existent bel et bien 
Et ils peuvent être au sommet le lendemain. 
Alors, il vaut mieux profiter 
Du temps où tu es à nos côtés. 
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